
DISCOURS DU PREMIER MINISTRE

LORS DE L'INAUGURATION DE L'EXPOSITION DU C.N.R.S. LILLE

(27 novembre 1982)

Monsieur le Ministre l'Etat, 

Monsieur le Directeur général, 

Mesdames, Messieurs,

C'est avec plaisir que j'inaugure aujourd'hui cette 

exposition. Elle nous offre l'image de la recherche et illustre le 

dynamisme du CNRS.

Vous savez l'importance que le gouvernement attache 
au développement de la recherche e“a technologie. Nous sommes en 

effet convaincus qu'il s'agit del'un des moyens qui nous aideront 

à sortir de la crise.

C'est en effet au prix d'un effort soutenu, aujourd'hui, 

dans ces domaines qu£ nous pourrons, demain, permettre à l'industrie 

française de maintenir sa place parmi les nations industrialisées.

Voici dix-huit mois, Monsieur le Ministre de la 

Recherche et de l'Industrie, vous lanciez un grand débat et engagiez 

un effort de réflexion. Cette démarche a mobilisé la communauté 

scientifique française déAsAsapensxbNe. faub euke*
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Cet effort a conduit à la préparation de la"loi d’orienta­

tion et de programmation pour la recherche et le développement 
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technologique de la France qui a été voté par le Parlement le 15 

juillet dernier.

Cette loi témoigne d’une volonté politique et de la priorité 

accordée par le Gouvernement à la recherche.

Elle exprime également la confiance que nous faisons à la 

communauté s@tentifique française pour qu’elle apporte sa contribution 

au développement économique et social de notre pays. Dans ce cadre,

et grâce aux moyens prévus 

enRRék aux chercheurs de 

la recherche française une

par la loi d'orintation, il appartient

traduire enréalité en donnant à

impulsion nouvelle, en renforçant le

rayonnement sÊbentifique de notre pays et en contribuant, par

des résultats de cette recherche.au développement

la

indus­

triel de la France.

Le CNRS participe tout entier à cet effort national. Je

ujoudhiPOesuis heureux de saisir l’occasion
nunu

souligner l’importance des mi

Miooion de développer des recherches dans tous Ils dorrrairTes

dela_connaiseenee-meis-etssi-missiondediffusionet-de-velerisation

des_résul±ats-detarecherche.

Pièce maîtresse et prestigieuse de la recherche française, 

le CNRS doit élargir son rayonnement et son influence grâce à des

liaisons renforcées avec les autres laboratoires et établissements
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de recherche, avec l’industrie, avec les acteurs du changement économi­

que et social.

Il doit le faire en prenant toute la mesure de la réalité 

scientifique mais aussi économique et sociale des régions françaises 

où sont implantés ses laboratoires.

Je suis heureux que M. PAPON, directeur du CNRS l'ait souligné 

dans son discours en rappelant l'importance de la dimension régionale 

dans la définition de la politique et des priorités d'un établissement 

comme le CNRS.

J'y suis sensible car-, plus que mes responsabilités de 

Premier Ministre, ce sont celles de Maire de Lille qui m'ont conduit 

vous le savez bien, ici, aujetPLbués, parmi vous.

C'est en tant qu'élu de cette ville et en tant qu'ancien 

Président du conseil régional que je mesure et apprécie à leur juste 

valeur vos efforts pour développer la recherche scientifique et techni­

que dans cette région, contribuant ainsi à la préparation de son avenir.

L'exposition que je viens de visiter témoigne d’ailleurs du 

dynamisme et de la vitalité de l'ensemble de notre communauté scienti­

fique régionale.

Je tiens à vous en féliciter vous, les chercheurs, qui faites 

partie de cette communauté. Je sais, pour avoir été depuis des années 

associé à la vie de cette région, que vous n'avez pas toujours reçu de 

Q’Etat les appuis et les moyens nécessaires.
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Je le dis sans ambage en présence du Ministre de la recherche 
r 

et de l'industrie : notre région est restée pendant des années à la 
kr

traîne du développement scientifique et technique de la France. Alors

qu'elle regroupe 7,3% de la population française et 6,6% de sa population 

active elle ne comptait.en 1980.que 2% environ des chercheurs de la na­

tion.

Ce handicap n'a pas cependant, fort heureusement, paralysé les 

initiatives. Dès 1976, le conseil régional du Nord Pas-de-Calais avait 

décidé que l'aide à la recherche et au développement technologique serait 

une priorité. Cet effort a permis à la recherche régionale de franchir 

un cap difficile, de rester dynamique et même de se développer en qualité 

Les nombreuses reconnaissances nationales et internationales acquises 

au cours des dernières années par des laboratoires de la région - et 

notamment ceux du CNRS, de l'INSERM et de l'université - le prouvent.

Les assises régionales de la recherche qui se sont déroulées, 

voici un an, à Villeuve d'Ascq ont confirmé avec éclat cette vitalité 

et ce dynamisme. Elles ont permis de souligner le rôle essentiel qu'est 

appelée à jouer, au cours des prochaines années, la recherche dans le 

développement économique, social et culturel de notre région.

L'une des tâches primordiales qui nous attendent au cours des 

prochaines années est en effet de moderniser et de diversifier le tissu 

industriel de notre région.

Le moderniser en permettant aux entreprises existantes de béné­

ficier des progrès techniques les plus récents, afin d'améliorer leur 

productivité et de diversifier leurs gammes de produits.
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Le moderniser en offrant à de nouvelles entreprises à forte 

valeur ajoutée et à haute technicité, développant leurs activités dans 

les secteurs porteurs d’avenir, des conditions d’accueil favorables.

Dans cette perspective, un potentiel régional de recherche 

de qualité et diversifié est une nécessité pour notre région. C’est un 

atout décisif pour son avenir. Ce potentiel régional, nous devons le 

développer tous ensemble.

Je veux dire que ce n’est pas seulement l’Etat à qui l’on 
onevbfdeeekuutuak

demande des crédits de recherche, étalés chercheurs qui les utilisent, 
ex Ouh-

mais auoal tous les acteurs de la vie économique et sociale qui sont 

concernés par le développement du potentiel scientifique et technologique 

de notre région.

Je sais que depuis les assises régionales de la recherche, 

vous avez commencé à travailler dans ce sens. Au cours des derniers 

mois, divers projets de développement de laboratoires, de centres d’essai 

pour de nouvelles technologies ont été élaborés dans la région Nord 

Pas-de-Calais. Ces projets ont été discutés avec les départements minis­

tériels concernés, qui seront appelés, le moment venu, à leur apporter 

l’appui nécessaire.

Ce travail de mise au point se poursuit actuellement. Mais, 

dès à sprésent, je suis en mesure de vous préciser que certains de ces 

projets m’ont paru suffisamment avancés pour pouvoir être soutenus par

le Gouvernement.
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J’ai déjà annoncé, hier lors du déplacement que j’ai effectué 

à Valenciennes, le contenu des décisions prises dans ce domaine mais je 

tiens à le rappeler aujourd’hui car elles intéressent directement la 

communauté scientifique régionale qui est atgetrdHhui rassemblée ici.

- Un groupement régional pour la recherche dans les transports 

va être créé à Lille, sur la base de l’installation d’une antenne de 

l’Institut de recherche sur les transports et viendra renforcer le poten­

tiel de recherche déjà important dans ce domaine existant dans la région.

- Je potentiel régional informatique sera conforté par l’installa 

tion, dans les trois ans, par le ministère de l’Education Nationale d’un 

centre serveur interrégional intégré au réseau informatique des centres 

de calcul inter-universitaires.

- Dans ce même secteur de l'informatique, l’atelier régional 

de micro-informatiques industrielles - l’AREMI -, mis en place par l’uni­

versité de Lille I, verra ses moyens renforcés.

- Dans ce domaine de la production automatisée, le ministère de 

la recherche et de l'industrie définira les modalités de constitution et 

les missions d'un pôle qreduciee à réaliser dès 1984, en concertation 

avec les laboratoires et établissements universitaires, la région Nord 

Pas-de-Calais, les principaux partenaires industriels et les différents 

organismes sous tutelle de l'État. Ce pôle devra être en liaison avec le 
aCRome 

centre de eproduetiqele de Picardie.

- Le centre commun de mesure mis en place par les universités 

lilloises avec l'aide de l'établissement public régional sera renforcé 

par l'acquisition de nouveaux équipements scientifiques mi-lourds.



- Enfin, l’infrastructure de recherches sur le littoral sera 

renforcée grâce à l'extension de la station marine de Wiremeux.

Ces projets, vous le voyez, couvrent de larges secteurs du 

développement scientifique et technologique de la région. Mais ce ne 

sont que des premières pierres d'un édifice qui reste encore en grande 

partie à construire.

Le développement de la recherche dans une région est affaire 

de longue haleine. Au-delà de ces décisions qui concernent des projets 
--------------- -------- ------------------------------------- -  
d’initiative régional, c'est l'ensemble des organismes de recherche qui 

sont appelés à apporter leur pierre à l'édifice. Cela dans le cadre de 

la priorité nationale que le Gouvernement accorde au développement de la 

recherche et de la technologie.

C'est à cette condition que la région Nord Pas-de-Calais 

pourra réaliser la grande mutation de son industrie qui est indispensable 

pour qu'elle puisse rester dans le peloton de tête des régions indus­

trielles françaises.

Ensemble, nous construisons l'avenir. C'est cela qui compte.

Mesdames et Messieurs, je vous remercie.


